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Prenez courage 
(Espérance – 28/02/21) 

 

 
Lecture : 2 Rois 6.8-23 (Semeur) 
 

8 Le roi de Syrie était en guerre contre Israël ; il tint conseil avec son état-major et décida : 
J’établirai mon campement à tel et tel endroit.  
9 Immédiatement, l’homme de Dieu (il s’agit d’Elisée) fit dire au roi d’Israël : - Garde-toi bien de 
passer par tel endroit, car les Syriens y ont pris position.  
10 Alors le roi d’Israël envoya quelques hommes en reconnaissance à l’endroit que lui avait signalé 
l’homme de Dieu. 
Cela se produisit à plusieurs reprises, 11 au point que le roi de Syrie en fut profondément troublé. Il 
convoqua ses officiers et leur dit : - Ne voulez-vous pas me dire qui, parmi nous, est du côté du roi 
d’Israël ?  
12 L’un de ses officiers lui répondit : - Personne, mon seigneur le roi. C’est Elisée, le prophète 
d’Israël, qui révèle à son roi jusqu’aux paroles que tu prononces dans ta chambre à coucher.  
13 Le roi dit : - Allez voir où il se trouve, pour que je puisse le faire saisir !  
On vint lui annoncer : - Il est à Dotân.  
14 Le roi y envoya une forte troupe de soldats avec des chevaux et des chars. Ils arrivèrent de nuit 
et cernèrent la localité. 
 

15 Le lendemain matin, le serviteur de l’homme de Dieu (le serviteur d’Elisée) se leva de bonne 
heure et sortit. Il vit qu’une troupe entourait la cité avec des chevaux et des chars. Le serviteur dit à 
son maître : - Ah, mon seigneur ! Qu’allons-nous faire ?  
16 Elisée répondit : - N’aie pas peur, car ceux qui sont avec nous sont plus nombreux qu’eux. 
17 Puis il pria : - Eternel, je t’en prie : ouvre-lui les yeux, pour qu’il voie ! 
L’Eternel ouvrit les yeux du serviteur qui vit la montagne pleine de chevaux et de chars de feu 
autour d’Elisée.  
18 Les Syriens se dirigèrent vers Elisée. Celui-ci pria l’Eternel en disant : - Je te prie, frappe 
d’aveuglement toute cette troupe ! Et l’Eternel les frappa d’aveuglement, comme Elisée l’avait 
demandé.  
19 Elisée dit aux soldats : - Vous n’êtes pas sur le bon chemin ! Ce n’est pas ici la ville où vous 
voulez aller. Suivez-moi, et je vous conduirai vers l’homme que vous cherchez ! 
Il les conduisit à Samarie.  
20 Lorsqu’ils furent arrivés à Samarie, Elisée pria encore : - Eternel, ouvre les yeux de ces hommes 
pour qu’ils voient maintenant ! 
L’Eternel leur ouvrit les yeux et ils s’aperçurent qu’ils étaient à l’intérieur de la ville de Samarie.  
21 Lorsque le roi d’Israël les vit, il demanda à Elisée : - Dois-je les tuer, mon père ?  
22 - Non, lui répondit Elisée, ne les tue pas ! Massacres-tu des soldats que tu as capturés grâce à 
ton épée ou ton arc ? Au contraire : fais-leur servir du pain et de l’eau pour qu’ils mangent et qu’ils 
boivent. Puis qu’ils retournent chez leur souverain !  
23 Alors le roi d’Israël leur fit servir un repas copieux, ils mangèrent et burent, puis il les renvoya et 
ils retournèrent chez leur souverain. Depuis lors, les troupes syriennes cessèrent leurs incursions 
sur le territoire d’Israël.  
 
Lecture : Actes 28.11-15 
 

11 Après un séjour de 3 mois, nous avons embarqué sur un bateau d'Alexandrie qui avait passé 
l'hiver dans l'île et qui portait pour enseigne les Dioscures. 12 Nous avons abordé à Syracuse où 
nous sommes restés 3 jours. 13 De là, en suivant la côte, nous avons atteint Reggio. Le lendemain, 
le vent du sud s’est levé et en 2 jours nous avons fait le trajet jusqu'à Pouzzoles. 14 Là, nous avons 
trouvé des frères qui nous ont invités à passer 7 jours avec eux. Et c’est ainsi que nous sommes 
allés jusqu’à Rome.  
15 Les frères de Rome, qui avaient reçu de nos nouvelles, sont venus à notre rencontre jusqu'au 
Forum d'Appius et aux Trois-Tavernes. En les voyant, Paul remercia Dieu (il rendît grâce) et prit 
courage.  
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Je vous propose de faire tout d’abord un petit résumé de cet épisode du temps du 
prophète Elisée. 
 
La Syrie est en guerre contre Israël, et le roi de Syrie indique à son armée où se rendre pour 
vaincre l’armée d’Israël (v.8). Mais grâce à Dieu, le prophète, Elisée peut tout savoir ce qui se 
trame chez le roi de Syrie (v.9-10) et donc à chaque fois l’armée syrienne échoue.  
Bien-sûr, le roi de Syrie ne se doute pas un instant que le prophète est averti par Dieu. Il pense 
qu’il y a dans sa propre armée un traitre, un agent double, une taupe … qui informe l’ennemi du 
mouvement de ses troupes. 
 
Lorsque qu’on lui dit que c’est le prophète Elisée qui est en cause, il n’y a pour lui qu’une 
solution : capturer ce fameux prophète ! 
 
Et pour être sûr de son coup, ni une ni deux, c’est carrément toute une armée qu’il envoie avec 
pour mission de capturer Elisée ! 
 
Et donc, au petit matin, stupeur du serviteur d’Elisée : « Ah, mon seigneur, qu’allons-nous 
faire ? » Et aussi cette fameuse réponse d’Elisée : « N’aie pas peur, car ceux qui sont avec 
nous sont plus nombreux qu’eux. » (bis) 
 
Puis Elisée demande à Dieu d’ouvrir les yeux de son serviteur afin qu’il voie les armées 
célestes, la montagne pleine de chevaux et de chars de feu autour d’Elisée. 
 
« N’ai pas peur », « prend courage », c’est le message que le Seigneur a mis sur mon cœur ce 
matin. 
 
Pour cela, nous pourrions arrêter notre lecture aux versets 16 et 17 : 
« N’aie pas peur, car ceux qui sont avec nous sont plus nombreux qu’eux. Puis : Eternel, je t’en 
prie : ouvre-lui les yeux, pour qu’il voie ! » 
 
Mais voyons toute même la fin de l’histoire. Après avoir demandé à Dieu d’ouvrir les yeux de 
son serviteur, voilà qu’Elisée lui demande maintenant de fermer les yeux des soldats syriens. 
Tant et si bien qu’il arrive à les conduire au cœur même de la ville de Samarie. L’armée 
syrienne est comme prise au piège ! 
Qu’est-ce qu’on fait ? Demande le roi d’Israël : on les massacre ? Non, dit Elisée, faites leur 
grâce, faites preuve de miséricorde, donnez-leur du pain et de l’eau et qu’ils retournent chez 
eux. Et nous lisons qu’à partir de ce moment, les troupes syriennes ne firent plus d’incursions 
sur le territoire d’Israël. 
Non seulement Dieu a gardé son serviteur Elisée, mais il a mis fin aux incursions de l’armée 
syrienne, sans verser une goutte de sang, en faisant preuve de grâce, de miséricorde, en 
épargnant la vie des soldats syriens. 
 

---------------------------------------- 
 
Revenons maintenant à Elisée et à son serviteur.  
 
En voyant, au petit matin, une « forte » troupe de soldats, avec des chevaux, avec des chars 
qui entourent la ville, le serviteur d’Elisée prend peur. Ah, mon seigneur ! Qu’allons-nous faire ? 
 
Il arrive à chacun d’entre nous, dans sa vie, d’avoir peur. Peur devant une situation pour 
laquelle nous ne voyons aucune issue, désemparé devant une des nombreuses difficultés de 
l’existence. Comme le serviteur d’Elisée lorsqu’il découvre toute cette armée syrienne, ses 
soldats, ses chevaux, ses chars … comme lui nous nous écrions « Qu’allons-nous faire ? » 
Que vais-je faire ? Comment je vais pouvoir m’en sortir ? 
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C’est un constat que nous faisons souvent dans nos vies, n’est-ce pas ? La peur est là, elle 
nous guette. C’est alors qu’il nous faut nous souvenir de cet épisode, et de cette parole du 
prophète Elisée : « N’aie pas peur, car ceux qui sont avec nous sont plus nombreux qu’eux ». 
 
Et qui est avec nous ? Qui est avec toi ? Le Seigneur lui-même.  
 
Et peut-être aussi ses anges ? A condition de les voir ! 
 
Comme le serviteur d’Elisée, nous avons besoin que le Seigneur nous ouvre les yeux. 
 

---------------------------------------- 
 
Seigneur, donne nous des yeux pour voir 
 
Dans la vie il n’y a pas que la pandémie, il n’y a pas que le Covid, mais il faut reconnaître que 
c’est bien une peur partagée ! Et parfois, ça en devient une véritable psychose, qui atteint 
même les chrétiens. 
 
A tel point que des responsables de notre famille d’église préparent une petite conférence à 
distance à laquelle nous sommes conviés, chacun et chacune d’entre nous : 
 

 
 
Alors bien-sûr, il ne faut pas tomber dans un autre extrême : loin de moi l’idée de prendre à la 
légère les mesures sanitaires, loin de moi aussi ce discours triomphaliste que l’on entend 
parfois (mais heureusement pas très souvent), comme si les chrétiens étaient naturellement 
immunisés ! 
 
Mais sans tomber dans un certain triomphalisme, tout en étant sérieux, conscient des risques 
de contracter la maladie comme tout un chacun, en tant que chrétiens il nous faut ne pas 
oublier ce mot inscrit sur la façade de notre église : « Espérance ».  
Un mot que l’on trouve également inscrit dans nos bibles plus de cent fois ! 
 
Lorsque le serviteur d’Elisée a pris peur en voyant l’armée syrienne, il s’est tourné vers son 
maître, le prophète Elisée. 
 
Et nous, lorsque nous sommes face à un danger, face à une maladie, face à une détresse, 
quelle qu’elle soit … vers qui nous tourner ? 
Oh, vers le Seigneur, bien-sûr, au trône de sa grâce, comme le dit l’épître aux Hébreux :   
« Approchons-nous donc avec assurance du trône de la grâce afin d’obtenir compassion et de 
trouver grâce pour être secourus au moment opportun. (Hé 4.16) 
 
C’est vers le Seigneur qu’il nous faut nous tourner pour trouver, ou pour retrouver l’espérance ! 
L’espérance que nous ne tomberons pas malade, l’espérance si nous sommes malades que le 
Seigneur nous relèvera … et enfin l’espérance si nous nous mourrons (du covid ou d’autre 
chose), l’espérance enfin de nous retrouver dans la présence de Dieu notre Père, et 
l’espérance de la résurrection :  
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« Nous ne voulons pas, frères et sœurs, que vous soyez dans l'ignorance au sujet de ceux qui 
sont morts, afin que vous ne soyez pas dans la tristesse comme les autres, qui n'ont pas 
d'espérance. » (1 Th 4.13) 
 
« Que le Dieu de l'espérance vous remplisse de toute joie et de toute paix dans la foi, pour que 
vous débordiez d’espérance, par la puissance du Saint-Esprit ! » (Rm 15.13) 
 
Cette espérance, nous sommes appelés à en vivre ! 
Nous sommes aussi appelés à la partager, à en rendre compte : dimanche passé, Christian, 
dans la prédication de la Parole de Dieu, nous a adressé un défi : 
Il nous a rappelé la mission que Dieu a confiée à l’apôtre Paul comme aussi à tous les 
chrétiens, comme aussi à l’Eglise de Malo, l’église bien nommée « l’Espérance », la mission d’ 
« annoncer Christ à tout être humain, avertir et instruire chacun, avec toute la sagesse possible, 
afin de rendre chacun spirituellement adulte » (Col 1.28) 
 
En ces temps d’incertitude, en ces temps de pandémie, quel est notre message ? Il devrait être 
en tout cas différent du journal de 20h, il devrait être différent de propos de café du commerce.   
 
« Soyez toujours prêts à défendre l'espérance qui est en vous, devant tous ceux qui vous en 
demandent raison, faites-le avec douceur et respect » (1 P 3.15) 
 

---------------------------------------- 
 
Ce matin, je voudrais nous encourager, je voudrais t’encourager par cette parole du prophète 
Elisée : 
 
« N’aie pas peur, car ceux qui sont avec toi sont plus nombreux » 
 
Je voudrais aussi t’encourager en considérant l’exemple de l’apôtre Paul. Nous avons souvent 
tendance à le considérer comme un roc, un homme exceptionnel, et c’est vrai que c’est un 
personnage hors norme, un évangéliste puissant … et en même temps un homme sujet au 
découragement comme chacun d’entre nous. Preuve en est le passage que nous avons lu tout 
à l’heure, à la fin du livre des Actes.  
 
A la fin du livre des Actes des apôtres, au chapitre 28, nous le voyons arriver enfin à Rome. 
Paul n’a jamais caché son vif désir d’apporter l’évangile à la capitale romaine. 
Alors Dieu a permis qu’il arrive enfin à Rome, après bien des épreuves, après un naufrage, 
enfin … oui mais il arrive à Rome les fers aux pieds, comme un prisonnier … 
Alors nous lisons que lorsqu’il arrive à Rome, des chrétiens viennent à sa rencontre : 
 
« Les frères de Rome, qui avaient reçu de nos nouvelles, sont venus à notre rencontre …. En 
les voyant, Paul remercia Dieu (il rendît grâce) et prit courage. » (Ac 28.15) 
 
Si Paul prit courage, c’est qu’il avait perdu courage, 
Si de voir ces chrétiens romains venir à sa rencontre l’ont encouragé, c’est que Paul était à cet 
instant plus ou moins en proie au découragement ! 
 
Lorsque le serviteur d’Elisée a pris peur en voyant l’armée syrienne, il s’est tourné vers son 
maître, le prophète Elisée. Et qu’a fait Elisée pour son serviteur ? … 
 
Il a demandé au Seigneur qu’il lui ouvre les yeux. 
 
Et c’est aussi certainement ce dont nous avons besoin, nous tourner vers le Seigneur, et qu’il 
nous ouvre les yeux : 
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1. Des yeux pour voir les promesses du Seigneur, l’espérance qui est la nôtre 
« Que le Dieu de l'espérance vous remplisse de toute joie et de toute paix dans la foi, 
pour que vous débordiez d’espérance, par la puissance du Saint-Esprit ! » (Rm 15.13) 
 

2. Des yeux pour voir les armées du Seigneur, les chars de feu, les anges  
« Dans toutes leurs détresses – Qui étaient pour lui (aussi) une détresse – L’ange qui est 
devant sa face les a sauvés ; Dans son amour et sa miséricorde, Il les a lui-même 
rachetés, Il les a soutenus et portés, Tous les jours d’autrefois. »  (Es 63.9) 
 

3. Des yeux pour voir ceux et celles qui nous entourent, qui disent aussi « qu’allons-nous 
faire ? », mais qui sont désespérés, car sans espérance et sans Dieu ! 
« Soyez toujours prêts à défendre l'espérance qui est en vous, devant tous ceux qui vous 
en demandent raison, faites-le avec douceur et respect » (1 P 3.15) 
 

4. Des yeux enfin pour voir la présence de Dieu dans nos vies, et les signes du Royaume, 
voir les anges que Dieu envoie à notre rencontre   
« En les voyant, Paul remercia Dieu (il rendît grâce) et prit courage. » (Ac 28.15) 

 
 
 Ouvrons nos yeux !  

Ceux qui sont avec nous sont plus nombreux. 
 
Frères et sœurs, n’ayons pas peur  

 Remercions Dieu et prenons courage ! 
  
 Amen 


